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Empreinte     
Par Jean-Yves Vandal, secrétaire général UG 

Cet été, notre eau, on y tient! 
Le mois de juin sonne l'arrivée de l'été qui amène avec lui son lot de chaleur, de piscines et de jardins. Des raisons de se réjouir 

qui ne sont cependant pas sans conséquence sur l'une de nos ressources les plus précieuses, l'eau potable. Saviez-vous que les 

Québécois sont parmi les plus grands consommateurs d'eau au monde et que cette consommation double durant la période esti-

vale? De simples petits ajustements à notre mode de vie nous permettent pourtant de renverser le courant! Voici donc quelques 

suggestions tirées du Programme d'économie d'eau potable de Réseau Environnement :  

Salle de bain 

• Prendre sa douche en 5 minutes, couper l'eau en se savonnant et éviter les bains permettent une grande économie d'eau tous 

les jours! 

• Des produits tels que des aérateurs de robinet ou de pomme de douche permettent d'économiser une grande quantité d'eau. Ils 

sont disponibles dans la plupart des quincailleries pour quelques dollars seulement. 

• Les nouveaux modèles de toilette consomment moitié moins d'eau que les modèles traditionnels. Pour ces derniers, on peut 

cependant placer une bouteille remplie d'eau ou de sable dans le réservoir pour en réduire le volume. 

Cuisine 
• L'eau du robinet au Québec est d'une grande qualité, nul besoin d'acheter de l'eau embouteillée. En plaçant un pichet d'eau au 

froid, on évite de faire couler l'eau inutilement en se servant un verre, surtout lors de canicules. 

• Remplir son lave-vaisselle à pleine capacité vous permet d'économiser eau et énergie à la fois. Pour le lavage à la main, on 

remplit plutôt l'évier d'eau savonneuse tout simplement. Réparez les fuites d'eau. Un robinet qui coule une goutte à la seconde 

peut gaspiller plus de 10 000 litres d'eau par année. Quel gaspillage! 

Jardinage 

• Saviez-vous que la pluie peut à elle seule combler les besoins de votre pelouse et de votre jardin? En plantant le bon type de 

plante au bon endroit, on minimise aussi l'arrosage. 

• Se procurer un baril collecteur d'eau de pluie permet de combler les besoins de votre jardin en cas de sécheresse. Plusieurs 

municipalités offrent même des subventions à l'achat d'un tel baril. 

Au bureau 

• En imprimant recto verso, on préserve 10 litres d'eau pour chaque feuille de papier économisée. C'est ce qu'on appelle l'em-

preinte de l'eau. 

• Sensibilisez vos collègues à l'économie d'eau potable. C'est une goutte à la fois que nous préserverons notre or bleu. 

Voilà un aperçu de bonnes habitudes à adopter cet été et tout au cours de l'année. N'hésitez pas à partager vos propres trucs qui 

en inspireront certainement plusieurs. Levons maintenant notre verre d'eau à la saison chaude qui commence! 

Sources : Réseau Environnement 

Croquez dans l'été avec les petits fruits d'ici 

L’été est la période où les délicieux petits fruits de chez nous se montrent le bout du nez. Fraises, framboises, mûres, bleuets… 

miam! Il n’en tient qu’à vous de vous régaler!. D’ailleurs, saviez-vous que le Québec était le plus grand producteur de fraises au 

Canada? 

Procurez-vous vos fruits directement du producteur, via la formule des paniers bio, ou à partir d’un kiosque au marché, à la 

ferme ou sur le bord de la route. Une option qui vous offre la fraîcheur…en toute facilité! Renseignez-vous d'abord pour savoir 

quels fermiers de famille offrent des petits fruits. Ceux qui n'en cultivent pas en proposent souvent grâce à des fermes parte-

naires. 

Si vous optez plutôt pour l’épicerie, assurez-vous que vos petits fruits proviennent du Québec ou d’une ferme à proximité de 

chez vous (privilégier les aliments locaux présente de nombreux avantages) 

La saison des petits fruits est également une belle occasion pour expliquer à vos enfants le concept de 

manger en fonction de la saison. 

Enfin, les petits fruits sont riches en antioxydants, dont les bleuets et la canneberge, qui est récoltée à 

l'automne…cette dernière possède d’ailleurs de multiples vertus. N’hésitez donc pas à en abuser! 

Bonne vacances et croquez dans l’été! http://www.equiterre.org/geste  

http://peep.reseau-environnement.com/fr/dans-votre-region/activites
http://www.arrosageeteconomiedeau.org/plante.htmlt
http://www.arrosageeteconomiedeau.org/plante.htmlt
http://peep.reseau-environnement.com/fr/economisez-leau/empreinte-de-leau
http://peep.reseau-environnement.com/fr/economisez-leau/empreinte-de-leau
http://www.reseau-environnement.com/fr/nouvelles
http://www.equiterre.org/solution/paniers-bio
http://www.equiterre.org/solution/pourquoi-manger-local
http://www.notrecanneberge.com/La-Canneberge/Infos/bienfaits-pour-la-sante.html
http://www.equiterre.org/geste
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Petit bilan avant vacances 
Chers Membres, 

Un petit mot en ce début de période estivale pour dresser un mini bilan des grandes étapes franchies en 

relations de travail récemment. 

Nous sommes arrivés à notre entente de principe sur les aspects monétaires le 24 mai. Nous avons ensuite 

négocié le libellé des nouvelles clauses monétaires. Le tout vous a été présenté, incluant les toutes nou-

velles conditions normatives que nous avions négocié de manière raisonnée l’année passée,  pour que 

vous puissiez entériner l’ensemble du projet dans les règles de l’art lors des assemblées des 5, 6 et 7 juin 

derniers(Resto et UG). 

Suite à l’obtention de votre approbation collective, nous nous sommes affairés à finaliser tous les détails 

de tous les points et les virgules pour culminer et procéder à la signature de notre nouvelle convention 

collective le 19 juin. Cela s’est déroulée de façon presque qu’identique, à quelques jours prêts,  dans  

l’ensemble des unités CSN à Charlevoix et Gatineau. En ce qui a trait aux nouveaux membres de la fa-

mille CSN, soit le casino de Tremblant, ayant commencé leur processus un peu plus tard ils sont toujours 

en négo au moment de mettre sous presse. Le plus grand défi à relever se situe principalement au niveau 

des conditions normatives et comment arrimer le tout avec la nature plus saisonnière des opérations. 

Je vous rappelle que notre nouveau contrat de travail sera en vigueur jusqu’au 31 mars 2017. 

Malgré le fait que nous ayons atteint un état relatif de paix industrielle globale, il demeure de gros enjeux 

à discuter. Certains sont plus précisément en lien avec le plan de modernisation. Pensons à l’ouverture 

imminente des « hubs » et l’installation des distributrices de jus et café avec toutes les répercussions inhé-

rentes pour nos camarades bar à jus de Resto. Pensons également à nos Caissiers clients, pour ne nommer 

que ceux- là, qui sont toujours en attente de la livraison (repoussée d’un mois à cause du conflit de travail 

dans le milieu de la construction) de l’ensemble de leurs lieux de travail.  

D’autres dossiers sont toujours en attente de résolutions ou feront l’objet de discussions dans les pro-

chains jours, semaines et mois… Je fais référence plus spécifiquement, mais non exhaustivement, à l’im-

plantation de la troisième pause de 15 minutes pour tous ceux et celles qui travaillent 10 heures et plus, 

une solution durable sur la mécanique d’attribution des heures de vacances additionnelles à partir de 17 

ans de service, le problème récurrent du temps supplémentaire forcé dans plusieurs secteurs, n’oublions 

pas nos PAJE, nous sommes toujours en attente d’une décision qui viendra clarifier leur appartenance 

syndicale… bref…voilà un échantillonnage des sujets que nous avons dans le collimateur… 

En terminant je vous souhaite à tous de profiter pleinement de cette belle période estivale en vous adon-

nant à vos loisirs préférés, en consacrant du temps de qualité à vos proches ou tout simplement en faisant 

le plein de repos… 

 

Chaleureusement et syndicalement vôtre 

David Santos 

Président SEESCQ-Unité Générale CSN Casino de Montréal 
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Point Final 
Par Jean-Yves Vandal, secrétaire général UG 

Après une longue saga, le temps est maintenant venu de mettre un point final au plus sombre chapitre de notre his-

toire syndicale. Rappelons brièvement les faits. En 2003, nous avons pris connaissance que le syndicat de l’Unité 

Générale avait été victime d’une fraude financière s’approchant du million de dollars, le tout savamment orchestré 

par le trésorier en poste à l’époque, Santo Sicilia. Ce dernier a fait l’objet d’une poursuite en justice criminelle et il 

fut reconnu coupable et condamné à une peine d’emprisonnement. Nous avions entrepris des procédures au civil 

contre le fraudeur et aussi contre deux autres officiers syndicaux dont le président à l’époque Yves Veillette. Santo 

Sicilia a remis 250,000 dollars au syndicat en guise de règlement au civil. Dans le cas de la troisième personne, les 

charges furent rapidement levées car les preuves démontraient qu’il n’avait rien à voir avec la fraude. 

 

Il restait donc un dossier à régler dans la cause au civil, celui de l’ancien président Yves Veillette. Après une longue 

enquête et quelques rencontres avec Yves et en considérant la situation financière de l’intimé, nous avons considéré 

qu’il serait inapproprié de poursuivre la cause au civil puisque nous ne pourrions qu’engendrer des frais à notre unité 

syndicale. Dans une ultime rencontre avec Yves Veillette, ce dernier a fait une proposition de règlement qui après 

analyse, nous est apparu acceptable. Afin de clore définitivement cette affaire, Yves Veillette acceptait d’écrire une 

lettre adressée à tous les membres de l’Unité Générale et que cette lettre serait publié dans le journal syndical Le 

Pamphlétaire et qu’elle serait affichée dans les tableaux syndicaux. Vous trouverez copie de cette lettre ici-bas. Cette 

proposition d’accord a été entérinée lors de l’assemblée générale du 12 et du 14 mars 2013.  
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Lac-Mégantic 
Je me garderai de trop m’épancher sur l’horrible drame survenu dans la nuit du 6 juillet dernier 

dans la municipalité de Lac-Mégantic. On nous a littéralement inondés d’images, de reportages, 

d’analyses de toutes sortes. On cherche par tous les angles à comprendre comment une telle tra-

gédie a pu se produire. Et bien évidemment, dans cet exercice, on voudrait bien identifier for-

mellement un coupable, un individu en particulier afin de l’offrir en pâture à l’opprobre public. 

Personnellement, j’estime que c’est  un ensemble de facteurs, que l’on peut attribuer à plusieurs 

intervenants, qui ont contribué à cette catastrophe : compagnie ferroviaire de broche à foin, ma-

tériel roulant inadapté, vétusté du réseau ferroviaire, laxisme dans la règlementation du transport 

de matière dangereuse et peut-être une erreur humaine qui a servi de déclencheur. Pour le mo-

ment, toutes mes pensées vont à la population de Lac-Mégantic afin de les accompagner bien 

humblement dans son deuil. 

Comment peut-on en 2013 tolérer qu’une voie ferrée qui sert au transport de matières dangereuses comme du pétrole 

puisse traverser le cœur d’une ville ou d’un village. C’est un secret de polichinelle qu’initialement le chemin de fer a 

été instauré afin de relier villes et villages en raison de l’éloignement entre les diverses municipalités. Il servait surtout 

au transport de personnes et de marchandises nécessaires au quotidien des gens. C’était donc normal que la vie se soit 

organisée autour de ce moyen de locomotion. Lac Mégantic, tout comme l’ensemble des villes du Québec n’a pas 

échappé à ce modèle de développement. Le rail est devenu l’axe principal du développement économique. C’était 

bien avant que le pétrole et tous autres produits dangereux se retrouvent dans notre quotidien. 

Avec l’industrialisation et l’expansion fulgurante de l’utilisation du pétrole, la vocation du chemin de fer a sensible-

ment changé. On a vu se multiplier de manière exponentielle le transport de matières dangereuses  par voie ferro-

viaire. C’est un moyen de transport normalement sécuritaire mais en raison de la vétusté des infrastructures, le pro-

blème s’est grandement amplifié : des trains de plus en plus longs voyageant sur des équipements de plus en plus 

vieux. Sans jeu de mot, c’est un mélange de plus en plus explosif. On peut donner le bénéfice du doute à des compa-

gnies comme le Canadien National et le Canadien Pacific qui entretiennent et inspectent adéquatement leurs équipe-

ments mais on ne peut en dire autant de ces petites compagnies privées comme la Montréal Maine and Atlantic qui 

ont fait l’acquisition de réseau que dont les grandes compagnies se sont départies parce qu’ils étaient moins rentables. 

Ces petites compagnies sont nettement plus préoccupées à rentabiliser leurs investissements en sabrant dans le person-

nel et dans l’entretien au détriment de la sécurité de leur convoi. Il n’est donc pas envisageable pour ces chantres de la 

privatisation de mettre en place des mesures, comme le contournement des zones habitables, qui assureraient une plus 

grande sécurité pour la population. Trop d’investissements à faire. On se croise les doigts et l’on ferme les yeux en 

espérant que rien ne se produise. Mais il y a eu Lac-Mégantic. 

La responsabilité n’est pas seulement l’affaire de compagnies comme la MMA. Le Ministère des Transports du Cana-

da, de qui relève la règlementation, doit aussi assumer sa part de responsabilités car il déroge aux règles qu’il a lui-

même fixées. Est-il pertinent de permettre qu’un train de marchandises, quel qu’il soit et encore plus s’il transporte 

des matières dangereuses, puisse être opéré par une seule personne. C’est tout simplement aberrant. Et si un accident 

se produit, on l’attribue au pauvre opérateur qui devient la victime facile, faute d’autres témoignages. N’est-ce pas ce 

qu’a affirmé le subtil président de MMA Railways. Le Ministère des Transports permet aussi, malgré des normes 

beaucoup plus exigeantes, l’utilisation de wagons-citernes désuets qui ne respectent pas les critères que ce même Mi-

nistère a établis. On accorde des permis de transports à des entrepreneurs dont le seul intérêt est de faire du profit. Ça 

s’inscrit parfaitement dans la philosophie néo-libérale si à la mode de nos jours. Mais il y a eu Lac-Mégantic. 

Les apôtres du transport de matières dangereuses par oléoduc se pourlèchent les babines en affirmant qu’un tel dé-

sastre ne se serait jamais produit avec cette technologie. C’est possible car ce moyen de transport contourne le plus 

possible les zones habitables. Mais il n’est pas pour autant sans faille. Il est vrai que l’on rapporte trois fois moins 

d’accidents avec l’oléoduc qu’avec les trains chargés de pétrole. Par contre, quand il y a un accident avec un oléoduc, 

la quantité de pétrole déversé est beaucoup plus grande notamment en raison du délai qui existe entre le bris et la dé-

couverte du bris. Selon l'Association of American Railroads, au cours des 10 dernières années aux États-Unis, les 

fuites de pétrole transporté par train totalisaient 2268 barils. Pour l'oléoduc, le volume est 210 fois plus important: il 

s'élève à 474 441 barils*. Avant donc de permettre à la compagnie Enbridge d’acheminer par «pipeline» du pétrole  

            Suite à la page 9 
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Ce mois-ci, j’aimerais parler d’un sujet particulier : le travail fait par les cadres. Je suis certain 
que ce n’est pas seulement dans la cuisine ou à la pâtisserie que les cadres travaillent alors 
qu’ils ne sont pas supposer de le faire. Je suis persuadé que c’est la même chose dans d’autres 
départements.  

Le syndicat accepte qu’un superviseur aide un ou des employés pendant quelques minutes. Le 
syndicat ne va pas faire un drame si un superviseur aide pendant 30-45 minutes en attendant 
qu’un employé arrive à son poste (exemple : un retard ou une urgence totalement imprévisible. 
Mais quand un superviseur travaille pendant 2, 3 ou même 4 heures comme j’ai déjà vu à la pâ-
tisserie, là ça devient un problème. Pendant qu’un superviseur travaille durant 4 heures, il y a un 
employé à la maison qui attend qu’on  l’appelle. Ce n’est pas surprenant si la direction se de-
mande pourquoi le casino a de la difficulté à garder les occasionnels. C’est bien simple, ils n’ont 
pas assez d’heures pour survivre, car les superviseurs ne les appellent pas. Ils travaillent à leur 
place et je ne trouve pas ça correct de leur part.  

Un collègue m’a expliqué que durant une réunion, quelqu’un a demandé au superviseur de la 
pâtisserie pourquoi il ne remplaçait pas parfois les employés qui sont malades et il a répondu : 

"Je ne suis pas obligé de donner des heures aux occasionnels" 

Un superviseur qui répond de cette façon, on voit bien qu’il se fout des employés. Ce n’est vrai-
ment pas une bonne attitude. Je me mets à la place de la direction de Resto; si je paye un gros 
salaire à un gestionnaire, c’est pour qu’il fasse de la gestion de personnel. Je ne le paye pas 
pour qu’il travaille dans la cuisine ou à la pâtisserie. J’ai des cuisiniers et des pâtissiers pour ça. 
Si j’étais à la direction, je me dirais que j’ai peut-être trop de superviseurs en place. Je regarde-
rais les diverses possibilités comme  par exemple, mettre un superviseur à la laverie, car en ce 
moment, ils n’en n’ont pas. Ou en supprimer un, car un salaire de superviseur est égal à 1 1/2 
ou 2 employés. 

Le but de mon article, c’est de dire aux superviseurs de respecter la convention collective car 
nous allons être beaucoup plus vigilant sur ce point. Occupez-vous de faire la gestion de votre 
département, car oui, vous aussi, vous pourriez être pénalisés un jour.  

Stéphane Dias 
VP Information, Resto  

 

 

Ce n’est pas votre travail 
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35
ième

 Congrès du CCMM 

Notre cœur bat à gauche 
En juin dernier, des membres des exécutifs syndicaux CSN du casino ont participé au 35ième congrès du Conseil 

Central du Montréal Métropolitain qui s’est tenu au Palais des Congrès. C’est sous le thème particulièrement évoca-

teur, Notre cœur bat à gauche que plus de 400 déléguées et délégués en provenance des syndicats CSN des régions 

de Montréal, de Laval et du Grand Nord ont adopté une série de résolutions portant notamment sur le renouveau 

syndical, la modernisation des dispositions sur les briseurs de grève au Code du travail du Québec, la lutte contre les 

PPP et la sous-traitance ainsi que la reconnaissance de la valeur des services publics, l’organisation du travail, la 

participation citoyenne et la mise en branle d’un projet d’éducation sociopolitique. 

Plusieurs moments forts ont marqué nos délibérations tout au long de la semaine. Je me permets d’en souligner 

quelques-uns comme la journée des ateliers pendant lesquelles nous pouvons échanger en groupes restreints sur les 

différents enjeux qui constitueront la plate-forme socio-politique du CCMM pour les trois prochaines années et d’en 

bonifier le contenu. L’organisation du congrès a initié une nouveauté fort intéressante alors que l’on a débattu de 

certains thèmes sous la forme de tables rondes. Cette formule permettait à un plus grand nombre de participants de 

s’exprimer sur les sujets à débattre. Tout au long de la semaine, le congrès a présenté sous la forme de courtes cap-

sules, le travail des différents comités de travail du CCMM (fronts de lutte). 

Les congressistes ont offert de chaleureuses salutations au président Gaétan Châteauneuf, qui après 12 ans au con-

seil central, a décidé de prendre sa retraite. Francis Lagacé, qui assurait la deuxième vice-présidence depuis 2009, a 

également pris sa retraite. Le congrès a donc été appelé à élire deux nouveaux représentants à l’exécutif. Certaines 

des personnes déjà en place ont accepté de relever de nouveaux défis en changeant de fonction. Au terme de cet 

exercice, une toute nouvelle équipe guidera pour les trois prochaines années, les destinées du Conseil Central.  

Je m’en voudrais de ne pas souligner et surtout de féliciter deux membres du syndicat de l’Unité Générale qui ont 

accepté de continuer à chapeauter les comités d’action politique dont ils avaient déjà la responsabilité. Il s’agit 

d’Alain Ouimet, caissier à la voûte et vice-président en santé, sécurité et environnement qui poursuivra son mandat 

au Comité d’Action en Santé et Sécurité au travail (CASS) et d’Anick Ferland, hôte au Salon Hautes Mises, qui 

continue d’être la responsable du Comité Jeunes. Nous sommes extrêmement fiers de l’accomplissement de nos 

deux collègues. 

En conclusion, suite à ce congrès, nous sommes convaincus que le CCMM sera de tous les combats que devront 

mener les syndicats afin de s’assurer que l’ensemble des travailleurs québécois puissent contrer les offensives des 

fossoyeurs de la droite qui voudraient bien voir disparaître toutes les associations syndicales. Notre cœur bat à 

gauche. 

 

Voici la composition du nouvel exécutif du CCMM. De gauche à droite, 

Manon Perron, première vice-présidente, Suzanne Audette, deuxième vice

-présidente, Dominique Daigneault, présidente, Véronique De Sève, secré-

taire générale et Patrice Benoît, trésorier. 

Alain Ouimet 

Responsable du 

Comité d’Action 

en Santé et Sé-

curité 

Anick Ferland 

Responsable du 

Comité Jeunes 
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En direct  de … mon parasol       Par Jean-Yves Vandal, secrétaire général UG 

Bonne nouvelle 

En ce beau vendredi ensoleillé du12 juillet 2013, l’Unité Générale est heureuse de vous annoncer que suite à 

la plainte en 39 déposée par le syndicat SCFP concernant l’accréditation syndicale des préposés aux jeux 

électroniques (PAJE), la commissaire au dossier Madame Andrée St-Georges a rendu une décision favo-

rable à l’Unité Générale. Ceci signifie en clair qu’à compter d’aujourd’hui, les préposées et préposés aux 

jeux électroniques sont officiellement accrédités au syndicat de l’Unité Générale et membres de notre unité 

syndicale. Évidemment, nous sommes extrêmement heureux de cette décision. Cette décision vient consoli-

der notre position initiale et nous souhaitons qu’à compter de maintenant, ce secteur puisse se développer 

dans la mesure des intentions de l’employeur. Pour nous, cette nouvelle met un baume sur les emplois que 

nous avions vu s’envoler en raison des modulations d’effectifs imputables au plan de modernisation. Les dé-

tails pertinents de la décision du commissaire seront disponibles dans les prochains jours. 

BBQ annuel 

C’est l’ultime rappel afin de vous inviter à participer, avec votre famille et vos amis à la quatrième édition du désor-

mais incontournable BBQ estival organisé par nos syndicats CSN mardi le 16 juillet. De plus, il semble que l’été se 

soit vraiment installé et selon mes sources d’information, bien que non scientifiques, on nous promet une journée en-

soleillée. Rappelons que l’activité se déroulera aussi comme le veut la coutume à l’aire d’événements de la Plage Do-

ré, sise en face des garages de la piste Gilles Villeneuve. Le coût d’entrée demeure toujours à 5$ pour les personnes de 

plus de 12 ans. Vous recevrez en retour un billet donnant droit à une consommation et vous pourrez déguster la fine 

cuisine préparée par nos cuistots d’expérience. L’accès à la plage est totalement gratuit. Cette année, en plus des acti-

vités pour les petits et les grands, nous aurons le privilège d’assister à une performance musicale de l’un de nos col-

lègues de l’entretien des immeubles, Lionel Barbe, accompagné de quelques autres musiciens. Tout au long de la jour-

née, l’animation musicale sera assurée par notre DJ, Mario Chévigny. Luc Gosselin, le grand maître d’œuvre de cette 

journée, nous réserve quelques surprises dont lui seul à la recette. Nous vous attendons en grand nombre à cette activi-

té vraiment festive. 

Mieux vaut tard que jamais 

Je m’en voudrais avant d’aller prendre quelques jours de vacances de ne pas revenir sur un évènement dans lequel 

j’ai été personnellement impliqué il y a déjà quelques mois. Par une froide et pluvieuse fin d’après-midi, j’ai malheu-

reusement été impliqué dans un accrochage à l’arrêt du Pont des Îles. Promptement, un agent de sécurité, Guy Blain 

s’est amené à bord du véhicule de service afin de s’enquérir s’il n’y avait pas de blessés et s’il pouvait nous venir en 

aide. Professionnel comme tous les agents et en raison des conditions climatiques, Guy s’est assuré de sécuriser les 

lieux de l’accident et surtout d’assurer la protection des gens impliqués. Après le déplacement des véhicules et 

comme le mien nécessitait que je change un pneu, Guy s’est non seulement chargé que je n’entrave pas la circulation 

mais il est même venu me prêter main forte afin de changer mon pneu. Il n’était nullement obligé de le faire et il au-

rait pu rester confortablement installé dans le véhicule de service. J’ai grandement apprécié sa gentillesse et la qualité 

de son intervention. Je m’étais bien promis d’en parler dans notre journal syndical car trop souvent on néglige de 

souligner l’excellent travail de nos collègues et en particulier celui de nos confrères de la sécurité. Merci Guy. 
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En direct  de … mon parasol                                         suite de la page 8 

Rétroactivité et autres ajustements 

On interpelle fréquemment les officiers syndicaux afin de savoir quand seront appliquées diverses modalités monétaires 

suite au règlement de nos conventions collectives. En premier lieu, le réajustement des primes pour le travail de soir, de 

nuit et de fin de semaine a déjà été fait sur la paie du 11 juillet dernier. Le remboursement de la rétroactivité ainsi que le 

réajustement des divers taux horaires sera fait au plus tard sur la paie du 12 septembre prochain. Cependant, l’em-

ployeur nous a confirmé qu’il déployait tous les efforts et toutes les ressources afin de pouvoir procéder le plus tôt pos-

sible. Autre bonne nouvelle concernant le bonus. Nous avons eu l’information que la SCQ va rétroagir aussi en ce qui 

concerne l’augmentation salariale de 2 % couvrant la période de 2012-2013 et qui n’était pas incluse dans le montant 

reçu ces derniers jours. Ce réajustement sera aussi inclus au moment où nous recevrons notre rétroactivité. On devrait 

aussi dans les prochaines semaines avoir de bonnes nouvelle concernant l’implantation de la troisième pause de 15 mi-

nutes pour tous les quarts de travail de 10 heures et plus. Nous vous en aviserons dès que le tout sera officiel. 

Relâche estivale 
Séchez vos larmes mes chers fidèles lecteurs car le Pamphlétaire fera relâche en août. Versez-vous votre rafraîchisse-

ment préféré, planifiez de belles activités en  famille ou avec des amis car c'est le temps des vacances. Comme je le ré-

pète régulièrement, je vous invite à visiter le Québec qui regorge d’attraits touristiques spectaculaires. Et en plus, vous 

contribuerez à soutenir l’économie et les emplois de la Belle Province. L’équipe du Pamphlétaire sera de retour en sep-

tembre prochain. Nous aussi on a besoin de recharger nos batteries. Bonnes vacances. 

Lac-Mégantic suite de la page  5 

de l’ouest canadien vers le Québec, il faudra bien faire nos devoirs car l’oléoduc que veut utiliser Enbridge est déjà 

vieux de quarante ans et qu’il traverse des zones densément peuplées le long des Grands Lacs et du St-Laurent. Les 

déversements avec ce type de transport risquent d’être catastrophiques pour l’environnement et pour la population. On 

ne veut pas d’un autre Lac-Mégantic. 

En guise de conclusion, nous aurons collectivement un examen de conscience à faire en ce qui concerne l’utilisation 

des énergies fossiles. Nous ne pourrons pas les remplacer totalement à brève échéance mais nous devrons déployer 

d’immenses efforts afin de développer des solutions alternatives. En attendant ce jour, concentrons nos efforts sur la 

mise en place et surtout sur le respect strict d’une réglementation qui maximisera la sécurité du monde. Plus jamais de 

Lac-Mégantic. 

Jean-Yves Vandal, secrétaire général UG 

Un train quitte une gare de triage à  Rivières des Prairies près 

du boulevard Henri-Bourassa et René-Lawson à Montréal.  

Remarquez les rails à droite. 

Cowansville. Une structure en bois pour soutenir un pont où 

passe des trains. Ça se passe de commentaires! 
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Coup de chapeau 

Par Jean-Yves Vandal, secrétaire général UG 

Elle travaille au casino de Montréal depuis son ouverture. 

Elle est cuisinière à l’Unité Resto. Elle est mère de trois en-

fants. Tout en travaillant, elle a complété un cours universi-

taire. Comme il lui reste un peu de temps libre, elle occupe 

le poste de vice-présidente en santé et sécurité au syndicat de 

l’Unité Resto. Beau temps, mauvais temps, elle se rend au 

travail à vélo, sauf pour les mois d’hiver lorsque les pistes 

cyclables ne sont pas disponibles. Lorsque l’on a besoin de 

ses services, on peut toujours compter sur elle car elle trou-

vera toujours une petite plage dans son horaire pour 

quelques activités complémentaires. Parlez-en à la direction 

de l’école que fréquentent ses enfants. Je me plais à la sur-

nommer affectueusement "La Machine".  

Comme si ce n’était pas assez, voilà que lors de la fin de 

semaine du 6 et 7 juillet dernier, elle a participé au cyclo-

défi ENBRIDGE afin de recueillir des fonds pour la re-

cherche contre le cancer, une cause qui lui tient particulière-

ment à cœur, suite au décès de son père terrassé par cette 

impitoyable maladie. Une toute petite balade à vélo de près 

de 250 kilomètres en deux jours entre Montréal et Québec. 

Elle a relevé ce défi avec panache tout comme sa quête de 

fonds qui a largement dépassé l’objectif qu’elle s’était fixée. 

Félicitations pour cet autre accomplissement! Tu as toute 

l’admiration de tes collègues de travail  

Grand coup de chapeau à Isabelle Juteau 
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Réflexion estivale                                       Par Alain Gascon, agent de sécurité 

C'est l'été, ceux qui aiment ça, profitez-en donc…. 

Pour cette édition estivale, je me permets d'apporter une petite réflexion. Au moment d'écrire ces quelques lignes, il 

pleut. Ça fait un mois qu'il pleut. Presque tout le mois de juin. Remarquez que ce n'est pas une plainte, loin de là. 

Ceux et celles qui me connaissent savent que je n'aime pas l'été. Le soleil n'est pas mon ami, les chaleurs étouffantes 

estivales encore moins et jamais je ne suis allé dans le sud. Et jamais je n'irai. L'idée de me retrouver sur une plage 

avec un soleil brillant et chaud me donne mal à la tête juste à y penser. Ne froncez pas les sourcils; je ne suis pas le 

seul qui déteste l'été, le soleil et la chaleur. Et je l'assume. Je suis un nordique au sang chaud, je n’ai jamais eu froid 

de ma vie… 

Mais ce que je remarque cette année, ce sont ceux qui aiment l'été qui se plaignent le plus. Il pleut. Et puis après? Les 

chanceux qui ont une piscine restent à l'intérieur à regarder la pluie tomber. Ils attendent le soleil pour sortir et… se 

lancer à l'eau. Trouvez l'erreur. La pluie n'empêche pas d'aller se baigner. Vous avez peur de quoi? De mouiller votre 

maillot de bain? 

J'ai une voisine qui a une piscine et qui me disait qu'elle a commencé à se baigner "seulement" le 30 juin cette année, 

"un mois plus tard que l'an dernier". "Et qu'est-ce qui vous a empêché d'en profiter avant" lui ai-je demandé… Des 

problèmes de fuites d'eau? Des infestations de rats? Une pénurie de chlore chez Club Piscine? Non! Il n'y a pas de 

soleil qu'elle m'a répondu. Comme si ça prenait absolument du soleil pour se baigner. Il a fait chaud quand même, 

chère voisine et il est nullement mentionné dans le livre d'instruction de votre piscine qu'il faut qu'il y ait du soleil 

pour en profiter. De plus, c'est très amusant de se baigner sous la pluie, essayer le donc, vous ne serez pas plus 

mouillée pour ça. Son petit garçon avec elle semblait approuver et il a regardé sa mère en disant "Oui, oui maman, on 

va se baigner à la pluie!" 

Pour ma part, je n'ai pas de piscine mais j'ai accès à un chalet 6 mois par année sur le bord d'un petit lac et ce depuis 

mon enfance. Le temps gris et la pluie ne m'ont jamais empêché de nager. Au contraire, c'est doublement amusant et 

rafraichissant. Je suis du genre de Gene Kelly qui chantait "Singin in the rain"! (chanter sous la pluie). Vous devriez 

l'essayer. Ce n'est que de l'eau, vous savez. 

Les amoureux de l'été semblent aussi avoir la mémoire courte. L'été passé a été trop chaud et ensoleillé. Les cani-

cules insupportables ont commencée en mai et des records de chaleur, vieux de plus de 50 ans, ont été battus et ce, 

tout l'été durant. Que faisaient les amoureux de l'été? J'en ai entendu se plaindre qu'il faisait trop chaud! Cette année, 

c'est un peu plus confortable et gris et qu'est-ce qu'ils font? Ils se plaignent encore en attendant que la pluie cesse en 

regardant par la fenêtre dans la maison climatisée.  

J'ai toujours dit que la température était un sujet de conversation pour les gens qui n'avait rien à dire et voilà que je 

réussi à écrire ces lignes sur le sujet. C'est sûrement la chaleur d’été qui me fait perdre la tête. 

Mais la saison estivale est quand même courte; trop courte pour se plaindre qu'il n'y a pas de soleil. Alors les amou-

reux de l'été, profitez-en donc au max, même sous la pluie au lieu de vous plaindre et de chialer. Laissez ça à ceux 

qui détestent l'été comme moi et qui attendent l'automne! Allez, je souhaite un bon été à tous ceux et celle qui ont 

pris le temps de lire ceci et bonnes vacances à tous ceux et celles qui ont la chance d'en avoir! 

Une suggestion musicale 
Une suggestion musicale vraiment amusante pour cet été. À chaque année durant le Festival de 

Jazz, je retourne à ces disques-là. L'étiquette de disque VERVE a eu une excellente idée. Verve 

est une étiquette spécialisée surtout dans le jazz depuis les années '50. Tous les grands noms y 

ont passés. Voici donc l'idée : sortir des compilations avec des grands classiques du genre As-

trud Gilberto, Nina Simone, Billie Holiday, Ella Fitzgerald etc. Appelée "Verve Unmixed", 

plein de version originales et en même temps, une autre compilation appelée "Verve Re-

mixed", les même pièces, mais remixées par les meilleurs artistes de la musique électronique 

d'aujourd'hui (Dorfmeister, Thievery Corporation, de-phazz). Ces derniers nous proposent des 

versions "down tempo", modernisées et vitaminées, parfois même un peu dance, en respectant 

bien sur, l'esprit des versions originales. Une belle façon de découvrir ou de redécouvrir des 

grands standards du jazz! Et pas besoin d'être un connaisseur; juste être appréciateur de bonne 

musique. Il y a 4 volumes en tout et dans l'ensemble, c'est très réussi. Mention spéciale aux superbes pochettes. 
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La politique pour les nuls             Par Jean-Yves Vandal, secrétaire général UG 

La politique est l’un des trucs de la vie qu’il est quasi impossible de bien comprendre car elle s’articule autour d’une multitude 

de tendances, de philosophie, de vision, d’intérêts, de situation géographique et économique et j’en oublie un peu volontaire-

ment bien évidemment. Je vous invite donc pendant vos vacances à amorcer une profonde réflexion sur le type de régime poli-

tique qui vous interpelle le plus. Et quoi de mieux pour se faire que de s’en remettre à un exemple simple qu’un de mes amis, 

fermier de carrière, m’a refilé un de ces jours où l’on philosophait sur tout et encore plus, sur rien. 

SOCIALISME PUR  
Vous êtes propriétaire de deux vaches. Le gouvernement les prend et les met dans une étable avec les vaches de tous les autres 

propriétaires. Vous devez vous occuper de toutes les vaches et le gouvernement vous donne un verre de lait.  

FASCISME  

Vous êtes propriétaire de deux vaches. Le gouvernement les prend. Il vous embauche pour vous en occuper et il vous vend le 

lait.  

COMMUNISME PUR  
Vous partagez deux vaches avec vos voisins. Vous et vos voisins chipotent sur qui est le plus "capable" et qui a le plus 

"besoin". Pendant ce temps, personne ne travaille, personne n'a du lait, et les vaches sont mortes de malnutrition.  

COMMUNISME SOVIETIQUE  
Vous êtes propriétaire de deux vaches. Vous devez vous en occuper, mais le gouvernement prend tout le lait. Vous leur volez 

autant de lait que vous pouvez pour le vendre au marché noir. 

PERESTROIKA  
Vous êtes propriétaire de deux vaches. Vous devez vous en occuper, mais la Mafia prend tout le lait. Vous leur volez autant de 

lait que vous pouvez pour le vendre au marché "libre". 

DICTATURE  

Vous êtes propriétaire de deux vaches. Le gouvernement les prend et il vous met sous les drapeaux.  

DÉMOCRATIE PUR  

Vous êtes propriétaire de deux vaches. Vos voisins décident qui doit avoir le lait.  

DÉMOCRATIE REPRÉSENTATIVE  

Vous êtes propriétaire de deux vaches. Vos voisins choisissent la personne qui vous dira qui doit avoir le lait.  

BUREAUCRATIE  
Vous êtes propriétaire de deux vaches. Au début le gouvernement dicte la nourriture que vous avez le droit de donner aux 

vaches et les heures autorisées pour les traire. Puis ils vous paient pour ne pas les traire.  

Ensuite il prend les deux vaches, en abat une, trait l'autre et verse le lait dans les égouts. Puis ils vous obligent à remplir des 

formulaires pour expliquer la disparition de vos vaches.  

BUREAUCRATIE SOCIALISTE  
Vos vaches sont élevées par d'anciens éleveurs de poules. Vous devez vous occuper des poules que le gouvernement a prises 

aux éleveurs de poules. Le gouvernement vous donne autant de lait et d'œufs que stipule le règlement.  

CAPITALISME  
Vous n'avez pas de vaches. La banque ne vous prête pas d'argent pour acheter des vaches parce que vous n'avez aucune vache à 

hypothéquer.  

ANARCHIE PURE  
Vous êtes propriétaire de deux vaches. Si vous ne vendez pas votre lait à un prix juste, vos voisins essayeront de prendre les 

vaches et de vous tuer.  

Maintenant, avec toutes ces connaissances, vous serez certainement en mesure d’opter pour le régime politique qui répondra le 

mieux à vos aspirations. Une mise en garde cependant ; n’y réfléchissez pas trop car vous pourriez être encore plus confus 

qu’au début de ce délire de votre scribouillard favori.  

Réf.: www.penseedujour.net  
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Tournoi de pêche  Pierre Marcotte CSN 

Une autre belle réussite 

Un futur retraité en compagnie de son épouse. La pêche fait par-

tie de ses projets de retraite. 
Merci à George qui nous a fourni de nombreuses photos 

Une bonne partie des participants au tournoi de pêche  

Félicitations et merci à Pierre Marcotte pour tout le 

travail accompli dans l’organisation de cette journée! 

Des gagnants dans diffé-

rentes catégories 

Des participants bien heu-

reux de leur journée. 
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Détente 

Matière à réflexion 
Le farniente est une merveilleuse occupation. Dommage qu'il 

faille y renoncer pendant les vacances, l'essentiel étant alors de 

faire quelque chose. Pierre Daninos 

J'ai connu autrefois un pauvre homme qui, par scrupule, n'a ja-

mais voulu coucher chez lui, disant que son nom était un nom à 

coucher dehors. Éric Satie 

Un comité est une réunion de gens importants qui, pris séparé-

ment, ne peuvent rien faire mais qui, ensemble, décident que 

rien ne peut être fait. Fred Allen 

Une méthode révolutionnaire pour tailler votre haie! 

Pour se dilater la ratte... 

Pendant qu'elle se baladait dans la rue, une belle jeune femme se rend 

compte qu'elle est suivie depuis 20 minutes par un aussi beau jeune 

homme. Troublée et après quelques instants de réflexions, elle se re-

tourne et dit au jeune homme :  

"Tout de même monsieur, vous n'allez pas me suivre jusque chez moi, 

au numéro 21 de la rue St-Joseph, au 3ème étage chambre 305, la 5ème 

porte au fond à droite après l'ascenseur… 

Un homme vient de passer des examens de santé à l'hôpital. Le médecin 

lui annonce qu'il est gravement malade et qu'il va mourir.  

Le patient demande ce qu'il peut faire pour le guérir. Le médecin lui 

répond : 

- Vous n'avez qu'à faire des bains de boue. 

- Pourquoi ça va me guérir ? 

- Non, mais ça vous habitueras à la terre. 

Qu'est-ce qu'une luciole qui a pris du viagra ? Un néon ! 

Qu'est-ce qui est tout noir et qui fait boum, boum, boum ? 

Une nonne dans un champ de mines. 

J'ai un copain qui a une situation formidable. Il a cinq mille personnes 

en dessous de lui ! Il tond le gazon dans un cimetière... 

http://www.penseedujour.net/pierre-daninos/la-farniente-est-une-merveilleuse-occupation.html
http://www.penseedujour.net/pierre-daninos/la-farniente-est-une-merveilleuse-occupation.html
http://www.penseedujour.net/pierre-daninos/la-farniente-est-une-merveilleuse-occupation.html
http://www.penseedujour.net/eric-satie/j-ai-connu-autrefois-un-pauvre-homme-qui.html
http://www.penseedujour.net/eric-satie/j-ai-connu-autrefois-un-pauvre-homme-qui.html
http://www.penseedujour.net/eric-satie/j-ai-connu-autrefois-un-pauvre-homme-qui.html
http://www.penseedujour.net/fred-allen/un-comite-est-une-reunion-de-gens-importants-qui.html
http://www.penseedujour.net/fred-allen/un-comite-est-une-reunion-de-gens-importants-qui.html
http://www.penseedujour.net/fred-allen/un-comite-est-une-reunion-de-gens-importants-qui.html
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SEESCQ — CSN 

1 avenue du Casino 

bureau QRCA3 

Montréal, Québec 

H3C 4W7 

Téléphone Resto: 

(514) 395-0214 

sescq.resto@videotron.ca 

 

Téléphone Unité Générale:  

(514)  395-2299 
sescq.unitegenerale@videotron.ca 

 

Téléphone Sécurité 

(514) 439-9352 (nouveau) 

 

Télécopie :  (514) 395-2248 

 

Réseau d’Entraide 

(514) 302-2036 

Notre site 

Internet 

www.sescq.qc.ca 

 

Syndicat des employées et employés de la Société des casinos du Québec – CSN  

Beach Party 
Accès gratuit à la plage Doré 

 

Mardi 16 juillet 2013 

 
De 13h00 à 20h et + 

À la Zone d’événements de la Plage Doré 

(en face des garages du Grand Prix) 

 

Hot Dog – Hamburger - Rafraîchissements 
(Servis sur place) 

Jeux - Animation - Disco Mobile  

 

Rendez-vous familial et amical 
                Coût du billet : $5.00 pour les 12 ans et + 

(donnant droit à une consommation gratuite) 

 

Beau temps – Mauvais temps 
Sous le chapiteau en cas de pluie – places limitées 

 

Pour de plus amples informations, contactez Luc 

Gosselin au 514-462-1934 


